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COOPÉRATIVE : 
 « EN DIRECT DE MON ÉLEVAGE »

Nouvelle étape 
La coopérative d’éleveurs engraisseurs wallons « En direct de mon élevage » a été créée il y a un an dans la 
foulée de la crise Veviba. L’inauguration de son propre atelier de découpe marque une nouvelle étape de 
développement de cette filière de production qui se veut plus respectueuse du modèle familial de l’élevage 
wallon et de ses pratiques traditionnelles.

L. Servais, Elevéo

En direct de mon élevage a pour objectif de permettre aux 
éleveurs de reprendre leur sort en main et de proposer une 
alternative à l’industrialisation de la filière observée dans 
de nombreux pays.  « La Belgique et la Wallonie ne sont pas 
épargnées par cette évolution. La fusion en cours des 3 plus 

importants acteurs wallons avant la crise Veviba allait laisser 
l’éleveur face à pratiquement un monopole. Cela ouvrait les 
portes à un modèle de production intégré et une plus grande 
connexion au marché international. Dans ce système, l’éleveur 
n’est plus qu’un fournisseur de matières premières auquel on 
demande d’être toujours moins cher, toujours plus grand et 
plus performant », a expliqué Yves Perreaux, administrateur 
délégué lors de la conférence de presse.

En direct de mon élevage a au contraire comme objectif une 
reprise en main de la filière à travers une meilleure maitrise 
de la transformation et de la commercialisation par les 
éleveurs. Les débouchés visés sont les boucheries franchisées 
de moyenne surface et familiales mais aussi les centrales 
viandes des grands distributeurs à travers un circuit plus court. 
L’objectif est d’améliorer la coopération entre les acteurs et de 
donner une plus grande visibilité au modèle d’élevage wallon 
familial et à ses pratiques traditionnelles. Cela concerne par 
exemple la pratique du pâturage et l’utilisation de mélanges 
fermiers. La composition de l’aliment de finition de type all 
mash a été définie en collaboration avec le Prof. Rollin de la 
Faculté de Médecine Vétérinaire de Liège. Il doit être produit 
en ferme ou via une PME wallonne. Toujours dans une logique 
de relocalisation, la coopérative utilise les abattoirs les plus 

L’atelier de découpe localisé à Perwez permet à la coopérative d’encore gagner en indépendance

En direct de mon élevage a comme objectif une reprise en main de la filière par les 
éleveurs. 
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proches des producteurs. Les autres critères à respecter sont 
fonction du cahier des charges défini de manière collégiale par 
les différents acteurs concernés par une des filières portées 
par la coopérative. 

Les coopérateurs d’« En direct de mon élevage » sont 
convaincus que ce modèle est gagnant pour tous les maillons 
de la chaine, y compris au niveau du partage équitable des 
marges, comme c’est déjà le cas actuellement. 

« La coopérative se veut indépendante et regroupe déjà une 
bonne centaine d’éleveurs traditionnels.  La clientèle et les 
prospects répondent très favorablement. 150 animaux sont 
actuellement abattus par semaine.  », a précisé  Béatrice de 
Laminne, une éleveuse BBB à Tinlot et vice-présidente de 
la coopérative. La viande est vendue en carcasse, en prêt à 
trancher ou en portions consommateurs et écoulée dans 250 
points de vente. »  

Disposer de cet atelier de découpe localisé à Perwez (Brabant 
Wallon), un investissement de 1,5 millions euros, permet à la 
coopérative d’encore gagner en indépendance. 

Pour plus d’infos : www.endirectdemonélevage.be
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LE CONSEIL D’ADMINISTRATION

•	 Béatrice de Laminne, éleveur de BBB à Tinlot (Vice-
présidente) ;

•	 Laurent Otjacques, éleveur de Parthenais et de 
croisés BBB à Glaireuse-Libin (Vice-président et 
administrateur délégué) ;

•	 Juan de Hemptinne, éleveur Limousin Bio et 
d’Angus à Anhée, avocat et ancien président d’Inter-
Environnement Wallonie ;

•	 Joël Gresse, éleveur de BBB et de vaches laitières à 
Gouvy ;

•	 André Guissart, éleveur de BBB et de croisés culards 
à Glaumont- Bertrix ;

•	 Yves Perreaux, éleveur de Limousin bio, d’Angus, 
de Salers et de Blonde de Galice à Rossart-Bertrix, 
responsable d’Ardenne Bovin (filière et cheville 
viande) (Administrateur délégué) ;

•	 Pierre Pirson, éleveur de BBB et de vaches laitières à 
Sovet- Ciney ;

•	 Frédéric Rollin, vétérinaire, professeur aux Facultés 
Vétérinaires Ulg.
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